
MANIFESTONS LE 21 AVRIL 
À BORDEAUX-MÉRIADECK 

POUR LA DÉFENSE DES EMPLOIS ET DES SALAIRES 

Pendant la semaine de fermeture de l’usine, l’actualité sociale n’a cessé de montrer des 

salariés en lutte à la fois pour la défense des salaires et celle des emplois. 

La crise continue de faire des ravages : annonces de suppressions d’emplois dans les 

services publics, annonces de licenciements et de chômage partiel dans le privé. 

Face à ces attaques contre les salariés, les luttent se multiplient. Mobilisation à 

Caterpillar (Isère) ou à FM Logistique (Lorraine) contre les licenciements, grève à l’usine de 

Toyota (Nord) pour le paiement du chômage partiel, manifestation à Dax pour l’emploi avec 

les salariés de Sony (Pontonx), luttes dans les hôpitaux, à la Poste … 

La colère éclate dans plusieurs entreprises et s’exprime parfois par des actions d’éclats 

comme des séquestrations de dirigeants. Gouvernement et patrons se plaignent d’une 

nouvelle forme de violence sociale. Mais de quelle violence parlent-ils ?  

Les vagues de licenciements par centaines, les mises en chômage partiel de plusieurs 

milliers de salariés avec les pertes financières importantes, la montée du chômage (+ 170 000 

depuis le début de l’année, chiffres officiels), tout cela va entraîner une aggravation 

considérable de la pauvreté. 

La violence est bien là. C’est celle d’un système capitaliste en crise qui jette les 

salariés à la rue alors que de leur côté, les patrons des grosses entreprises déclarent des 

bénéfices et encaissent bien souvent des rémunérations énormes. 

Les manifestations des 29 janvier et 19 mars montrent que le mécontentement de la 

population est important. Mais pour espérer changer la donne, la succession de journées 

d’actions ne sera pas suffisante. La seule perspective viable est bien d’aller vers un 

mouvement d’ensemble de tous les salariés pour la défense de nos intérêts vitaux. 

Les luttes dans telle ou telle entreprise ne doivent pas rester isolées car c’est la 

meilleure façon de perdre chacun dans son coin. Il est urgent de nous mobiliser tous 

ensemble comme les Antillais ont pu le faire en début d’année. 

Nous n’avons d’autre choix que d’imposer aux patrons et au gouvernement une politique 

qui fasse payer la crise aux responsables et dirigeants et non pas aux salariés. 

Les appels communs de tous les syndicats pour la mobilisation sont rares alors il est 

important de s’y joindre pour montrer que nous sommes convaincus que c’est collectivement 

que nous pourrons défendre nos intérêts. 

Lundi 20 avril 2009 

Vous trouverez au verso du tract l’appel des Unions Départementales de la Gironde 

pour une manifestation ce mardi 21 avril. Nous ne savons pas à l’heure où nous écrivons si 

les autres syndicats de Ford se joindront à cette action. 

Quoiqu’il en soit, la CGT-Ford se joint au rassemblement de 12 

heures, à Bordeaux-Mériadeck devant la poste.  

Pour cela, nous appelons à débrayer à partir de 11h30 de manière à 

pouvoir être présents pour être le plus nombreux possible. 
Il s’agit d’exprimer notre refus de payer la crise et de dire que c’est tous ensemble que 

nous pourrons nous défendre. 



 

Les organisations syndicales de la Gironde ont constaté que la manifestation du 19 mars 
a été de plus grande ampleur que celle du 29 janvier : 100 000 manifestants à Bordeaux 
et une plus forte mobilisation des salariés du privé ! 
 
Le sommet social obtenu après le 29 janvier n’a répondu que très partiellement à nos exi-
gences. 
Après le 19 mars, les mesurettes d’encadrement des revenus des dirigeants des entrepri-
ses aidées par l’Etat n’améliorent en rien la situation des salariés et de la population. El-
les ne sont que le minimum pour étouffer ce scandale. 
 
Face à ces résultats, la mobilisation doit s’inscrire dans la durée et s’amplifier.  
Le constat sur l’emploi est alarmant :  

3 000 demandeurs d’emploi supplémentaires par jour en France ; 
des entreprises qui ferment ; 
des salariés sacrifiés sur l’autel de la finance ; 
le recours explosif au chômage partiel… 

 
Dans le secteur public, les moyens actuels ne permettent pas de répondre aux besoins 
de l’usager et accentuent les mauvaises conditions de travail que ce soit dans la Santé, 
l’Education Nationale, la recherche, les Télécommunications, les Transports, etc.  
Pour la Révision des Politiques Publiques, RGPP, nous demandons la mise en œuvre 
des réformes porteuses de progrès social, incompatibles avec les suppressions de postes 
envisagées. 
 
Face à cette situation, les salariés résistent et refusent de payer les dégâts de la crise. 
 
Les UD de la Gironde appellent leurs Syndicats à réunir les salariés sur les lieux de travail 
pour amplifier et renforcer la mobilisation dans l’unité, à créer toutes les conditions pour 
rencontrer, dans l’unité, les salariés afin d’élaborer les cahiers revendicatifs à partir de la 
plateforme revendicative unitaire du 5 janvier.  
Toutes les formes de lutte sur les lieux de travail sont à mettre en place : déploiement de 
banderole, initiatives flash et médiatiques, interpellation des directions avec dépôt de ca-
hiers revendicatifs unitaires, etc. 
 
Les Unions Départementales CFTC, CFDT, CGT, CFE-CGC, FO, FSU, UNSA, Solidaires 
appellent les salariés à se mobiliser le : 
 

 
 

pour un meeting avec dépôt des cahiers revendicatifs d’entreprises, de pétitions et distri-
bution de tracts pour préparer la manifestation du 1

er
 mai qui doit être exceptionnelle si 

nous voulons être entendus et respectés ! 

MARDI 21 AVRIL 2009 
De 12H00 à 14H00 

Devant la Poste de Meriadeck 

 


